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Communication des Réseaux d’Elevage  

 
2009, l’atelier viande limite la dégradation des revenus 

 

En 2009, la conjoncture économique n’aura épargné aucune des productions agricoles, se rajoutant à 
l’impact de la hausse des intrants subie depuis 2007 par les exploitations de nos régions de polyculture-
élevage. A cet effet de ciseaux des prix, il faut ajouter en élevage allaitant l’impact de la crise FCO, se 
prolongeant notamment par une baisse ou des décalages de naissances. L’année 2010 ne s’annonce pas 
beaucoup mieux en termes de prix de vente des produits mais l’impact de la baisse des charges devrait 
se faire sentir sur cette campagne. La redistribution d’une partie des aides PAC pourrait bénéficier à 
certains éleveurs allaitants spécialisés herbagers mais elle risque au contraire de pénaliser les systèmes 
de polyculture élevage. 

Une bonne campagne fourragère 2009 mais un hiver 2009/2010 long 

L'année 2009 se classe parmi les bonnes années fourragères que ce soit au niveau des récoltes d’herbe 
ou de maïs. Pourtant les premières coupes de foin étaient en retrait par rapport à la normale en raison 
de fauches précoces et de la moindre fertilisation mise en œuvre. Malgré un mois d’août sec, il y a eu 
beaucoup de regains et avec de bons rendements. Les rendements en maïs ensilage ont été très bons, 
supérieurs à ceux de 2008 qui étaient déjà une bonne année. Ces bonnes récoltes ont permis 
d’envisager sereinement l’hiver mais la longueur de l’hivernage 2009/2010 a eu parfois raison des 
stocks. 

La mise à l’herbe 2010 a pu s’effectuer dans de bonnes conditions de portance. Cependant  la pousse de 
l’herbe  a  été timide en raison d’un  printemps sec et froid. Il n’y a pas d’avance d’herbe sur pied, mais 
il ne faut pas pour autant amputer sur les surfaces à faucher. Privilégier la fauche précoce pour 
récupérer le plus tôt possible des repousses.  

La moisson 2009 se caractérise par de très bons rendements en céréales à paille et d'excellents 
rendements en colza, en hausse de 5 q par rapport à la récolte précédente. 

Des produits 2009 en léger recul 

Le produit viande des exploitations est en léger recul en 2009, notamment du fait de la baisse des cours 
des femelles. Cette dernière est à peine compensée chez les naisseurs par le rétablissement des cours 
du broutard suite à l‘éloignement des perturbations de marchés liées à la FCO, la baisse des 
disponibilités et la demande italienne de nouveau assez soutenue. Les prix du jeune bovin de race à 
viande sont en moyenne restés identiques à 2008. 

La chute des prix sur l’ensemble des cultures en 2009, contrairement à 2008 où le colza et les 
protéagineux avaient connu un prix élevé, a diminué fortement les produits des exploitations avec 
cultures de vente. Les bons voire très bons rendements obtenus n’ont compensé que partiellement la 
baisse des prix. 

Enfin, l’ensemble des aides directes subit une modulation de 7% soit deux points de plus qu’en 2008. 

Des charges encore élevées 

Dans le même temps les prix des intrants sont restés à des niveaux élevés. Malgré la baisse de 24 % du 
prix des carburants, les coûts des engrais minéraux utilisés pour les récoltes de l’année 2009 étaient en 
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nette progression (la baisse n’a été ressentie  qu’à partir de l’été). Le prix des concentrés a baissé mais 
les tourteaux de soja sont restés longtemps à un prix très élevé. 

Des baisses et des niveaux de revenus préoccupants 

L’impact de l’évolution des prix et charges sur le résultat économique des systèmes bovins viande de 
l’Est est mesuré ici sur trois cas types (tableau 1).Les revenus des systèmes viande spécialisés se 
sont stabilisés en 2009 après deux années de baisse. Par contre les exploitations combinant viande 
et cultures à parts égales ont subi une baisse de revenus en 2009 : l’impact, selon les systèmes, 
varie entre  -20% à -30% d’EBE par rapport à 2008.  Cette baisse est d’autant marquée qu’elle 
intervient après plusieurs années d’évolution à la hausse dans ces exploitations de polyculture élevage 
(entre 2003 et 2007). Contrairement aux années antérieures, la combinaison de plusieurs productions  
n’a pas permis de compenser les problèmes de conjoncture qui touchaient habituellement une seule 
production une année donnée. 

Des perspectives incertaines pour 2010 

2010 sera la première année de mise en application du bilan de santé de la PAC et à ce titre les 
polyculteurs-éleveurs des régions de l’Est devraient voir leur niveau d’aides du premier pilier baisser et la 
modulation sera portée à 8%. En ce début d’année, les cours des animaux finis ne sont pas meilleurs 
qu’en 2009, seuls les cours des broutards se maintiennent à un niveau élevé en raison de faibles 
disponibilités. En contrepartie, l’impact de la baisse des engrais de fin 2009 devrait se répercuter sur les 
niveaux de charges de 2010, au moins en partie car les prix de l’énergie semblent repartir à la hausse 
mais l’impact ne sera pas immédiat. Dans ce contexte, la maîtrise des charges doit rester de rigueur. 

__________________ 
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Tableau 1 : Impacts de la conjoncture économiques 2009 à système constant - Comparaison aux résultats de 2008 
et 2007 (cas types réseaux bovins viande de l’Est) 
  Naisseur herbager extensif Polyculteur naisseur-

engraisseur aux céréales 
Polyculteur naisseur de 
grande dimension 

SAU 150 ha 150 ha 180 ha 
dt herbe 150 ha 70 ha 117 ha 

dt cultures de vente / 80 ha 63 ha 
Nb de VA 100 50 75 
Nb de JB / 24 / 
UMO 1.8 1.5 1.8 
 2009 % 

09/08 
% 

08/07 
2009 % 

09/08 
% 

08/07 
2009 % 

09/08 
% 

08/07 
Produit total 143 100 

€ 
- 1.5 % 2 % 

172 000 
€ 

- 13 % 2 % 
154 700 

€ 
- 11 % 2% 

dont produit SFP 123 500 
€ 

- 1 % 2.5 % 73 300 € 
+ 1.5 
% 

5% 79 700 € 
- 0.5 % 3% 

dont produit cultures / / / 68 800 € -26 % 0 % 48 500 € - 27 % 2% 
Charges Opérationnelles 27 400 € - 4 % 12 % 57 900 € 6 % 13% 42 000 € -8 % 13% 

dont concentrés 10 700 € -12 % 31 % 11 100 € -18% -2% 6 800 € -13 % 9 % 
dont engrais / / / 22 100 € 28% 54 % 12 000 € 19% 42 % 

Charges de structure* 55 500 € - 2 % 5 % 55 900 € - 9 % 4% 59 800 € -9 % 5 % 
EBE 60 200 € 1 % -5 % 58 200 € -28 % -6% 52 900 €  - 22 % - 6% 
Disponible/UMO 20 700 € 1 % -9 % 21 600 € -37 % -10% 16 500 € - 29 % -11 % 
* hors amortissements et frais financiers. Le carburant représente 10 à 15% de ce poste et a subi une hausse de 28 % entre 2007 et 2008 puis 
une baisse de 24 % en 2009.  

 


